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Un vieux soldat amputé des deux
jambes se plaignait d'une violenta
migraine. . .

-aQue ne prenei-vous un bain de
piedsl .lui dit sérieudement quel-
qiun qui se trouvait là..

Une bonne annonce, cueillie· dans
les a effrea et demandes d'emploi »
publiégie par un journal parisien :

ON demande une jeune fille sachant
bien le latinet l'astronomie. Ad. Miss
Page, Felplian, Angleterre.

Le lalis et l'astrouomie, c'est
peut-être beaucoup pour unu jeune
Eille seule. Et avec ça, messieurs lis

Anglais .?

-On causait d'un niariage réccîn-
menjt contracté entre beau-frère et

1ell6 soeur. ..
-(es unions-,t sont donc parmni-

ses ? s'informu uiielqus'un.
-- Parfaiteinat, répondit urn al-

cien magistrat. Mais ce n'a pas été
usas peine. L'article de la loi qui les

vie fat, lors de la rédaction du Ouiet
civil, l'objet d'une longue conîl.rov-r»,e,
et fournit à Napuléun lter l'occasiioti
d'un joli mot...

L'empereur se montrait partisan
de 'ce genre d'allianee.>, et cherchait:
par tous lus inioyena possible<, a con-
vaincre quelques-uns de ses contra-
dieteurs les plus obstinés:

"l -Messieurs, leur déclara-t-il à
bout d'argumente, un veuf qui se
:remarie est généralement exposé à
avoir deux belles-mùresi tandis que
celui-ci qui épousera sa belle >our
n'en aura qu'ute."

Cette raison fut concluante, et
l'article passa séance tenante.

Les reporters parisiens ont par-
fois des rapprochements typiques.

Ténoin la phrase suivante, à pro-
pos du cii de Montrouge :

« On n'a pas encore découvert lit
tto ni les jambes de la victime. Par
conséquent, l'enquête n'a pas avancé
d'un as, s

La conséquence est on ne peut plus
juste. Con ment voulez vous qu'elle
avance sans jambes ?

Un bon type de réclame, emprunté
à un journal de Paris.

î La ;'reinière des Suvres posthu-
mes de Victor ilugo vient de paraî.
tre, prouvant que,' .si le maître est
mort, son génie souverain est tajours
parmi nous.

uî A cette occasion, c'est pour nous
-un devoir de rappeler qu'un des pre.
uiurs hommages rendu à la mémoire
dis:l'illustre poète, au lendemain de
sa mor, fut l'a>p.rition, sur le aar
ché do la parfumrie, du savon des
Muscs, dn la mui-ouî....••

a La me.ne qui s'est acquis une
réputation universelle par le savon
des princes du......

Une dame énorme, retour des eaux,
interpaille son médecin.

-Eh binn, j'en arrive de vos eaux,
et j'en.ai bu t, reb. pendant trois
seniaines.

-- Baen8 cela.
-Oai; et au lieu de maigrir j'ai

six centimètres de plus de tour du
taille.

-Que serait-donc si vaus n'y étiez
pas allée 1...

Fragment de conversation entre
ueux Parisiennes :

-Eh bien, chère madame, volte
mari a-t il souscrit aussi pour vous à
la fète du centenaire de M. Che-
vroul ?

- Oui; mais je voudrais bien que
l'on se mit également à célébrer le
centenaire des femmes,

-Pourquoi?
-Cela rajeunirait les autres.

- llNJEC'rioN P'EERD t

Est la seule injection au monde qui
guérit en 2 ou 3 jours sans laisser de
traces, las écouleiii-inti et autres in-
fctions récentes et aoiénnee. Elle
narenferme ni mercure, ni onbèbe,
ii autre principe toxique.

13'adr:ssur à l'agcc générale
d'iuiportaîtion, 58 rue St. Frinçois-
Xavier, Montréa.- En vente dans
les p.rincipa ls ph.iairn i.

Barlandoul, de Montauban, célèbre
les'avantages de la vie e province.

-Pourtant,,lui dit quelqu'un, ily
a de méchantes langues, on fait sans
ceal ds potins...

-Ah I moi, reprend Barlandoul.
je suis bien avec tout le monde ; je
ne vois jamais leroonne.

-Les gaietés de l'expertise médi-
cale judiciaire.

Un' individu tire cinq coups de
revolver sur sa tante et, la tue raide.
On arrête l'individu ut on confie
l'homme du revolver à l'examen
approfondi d'un spécialiste, qui émît
l'avis que voici:

«D'sprès l'opinion très éo!airde de
M. le docteur X..., médecin du l:ar-
quet, ou e trouve en pr&denee d'un
tou dingereux, dont l'esprit, travaillé
par certaines doctrines funestes, est
atteint de la manie de la persécution
et d'un d&ir de vengeance."

Eh bien, franchement,- on s'en
serait douté, mêmie avant le rapport
du inédecin légiste. s

Cela rappelle un beau procès.verbal
d. gendarmerie de province,

Un pauvre diaible de paysan avait
été trouvé pendu dans son grenier.
IJU voisin alla quérir le juge de paix,
qui alla alla quérir un médecin, et
tout ce monde décrocha et examina
attentivement laecadavre.

Après quoi, le procès-verbal crut
pouvoir risquer cette audacieuse
assertion : t De l'avis du docteur, la
mort du sieur X... doit être attbri-
bud à l'asphyxie par suite de stran-
gulation.

L Record.- Marili, 10 Aouit à mili, le
1!%5ùmiuugrianilîtiragemensueltdela Lute-
rie dle lEtat île la Loutisiane a pris place,
sous la direction les généraux G. T.
Beauregard ile Louisiane et Juibal A.
lîuarly de Virgini, Le No. 68,361 a ga
ntiC le premier prix capital de $75,000.

l,î No. 35,631 a gagné le second lprix
ayllttal $15,000. Ce billet était vutnîin C.
5ènes à $1 chaque; l'un à Il'nry Lajoie,
linibrook. Mass. payé par l'entreni-, ile
l'Adîams Express Co., le Boston, Ma-s.;

tuni autre a B. Frank .tlrpree, liotelier,
No. 8 Granite Street, South Boston,
Mass., payé égalernent par leiteitise
de l'Adamitn Express, un autlra pavè par
l'intermédiaire île lit hansue AlIlinate
de Memphis, enn.; deux autres payés
par l'entremiso de la banque Weils,
Ilargo et Go. San Franuisco, (al. Le No.
60,849 a gagile le truisième prix capital
$10.00. Les Nos. 18.325 it57,81. ont
gagné les deuîx qîtr pnsrix le $G,000
chaqne; venlAs Ln ime at Si chaqueà t
des personns lîlaitaNtt iansCity. Mn.,
:ouicorI Ilt, K;an, li .omery, Ala..
Nnuv. Orlanis, La., l'art Monroe, Va.,
clii cgo, MI., et Phsi ladelphlie,. 1t11. letc,
etc. Le prochain tiage aira lieu I. i itn
di, l2 octobre 1886 et toute les inirni-rina<-
tiolis peuvent ôtre obtenues le M. A.
Dauphin, Noutvelle O Orléais, Le.

Un f :heux, comme il s'en trouve
beaucoup dans les salons ofilciels,
acablair, l'autre soir, le co'onel
clhcg Ki Tong, sociétaire de la

légatioe chinoise à PJaris, de ques-
ions inaptes sur les mi-rs et coutu-

nmes chinoises.
-Par exemple, colonel, pourriez-

vous ma dire pourquoi on raccourit
les pieds de vos charmantes conpa-
triotes.

-C'est bien simple, réponlit
Tcheng Ki-Tong. On raccourcit les
pieds des femmes pour que ça tien.
sent moins de place quand elle les
met·nt donsi le plat 1

Entre abrutis:
-l'rouvimoi par A .i. A que 32=

,Te donne ma lanque... iu, rai.
-\roici: vous allez vo.us chausser

à la confection, le commis sert du 32
et, après de vains effo-ts, vous lui
dites: votre 32 est 13 et 3 (très étroit
pour les bornés).

--Vous m'épatez de foie gra uelle1
de pigeon g'crie comme un fou rage
et hydrophobie lin me la fhis -à l'osei-
le et at'x épnardis rationî et bête on
q'est pas eintel)igent et Pierre de
touche de piano taire et mer cure à
oi d'homme et Got mort sûre háé de

Chine Oise riz du ré mi fa solla si ii
érux et Autrichien caniche ou barbat
nédietin tamarre ta shaloup'.

.Peut on âtre mieux qu'au sin de
sa famille...

-- Pour muoi, quoique il Url, .,

signe de Béziers,

Délfiition de la Maréchule de l'Ar-
ltée du Salut:

• Une Booth dans le cul'.

Lutte d'ambition, sur le pavé de
Paris, entre un Basque et un Gascon.,

-Mon siège est fait, prononce le
descendant des Cantabres; j'arriveraii
plus haut et plus vite que toi. 1

-Je ne suis pas curieux, ricane
l'ex riverain de la Garonne; mais ja
me réjuuirai fort à ce spectacle éton-i
nant I

.- Rappelletoi seulement le pro-
verbe: «il faut sept Gascoen poir
faire un Basque.

-Fanfaronnade de ton paye Mais
dans le monde entier on te. dira qu'il'
faut deux basques pour faire un
hâlbit.

Un jeune bébé que sa mère venait
de ineAtre au lit, ragardait, au lieu
de dormir cette dernière.

Elle ôtait son faux chignon, ses
fausses hancîhes, sa fausse tournure,
enfin tant et tant que le pauvre petit
s=écria avec effroi r

-- Aht mon Dieu... manun qui se
démonte.

R iclame ingénieuse.
Les habitants d'une petite ville

fraeçaise de l'Ouest, donî la plage
n'est, pas eneore très Irdquentée, out
imaginé, pour attirer les baigneurs,
l'annonce suivante:
Dimanche,."GIEAT«A' ATTRAC-1ION

Me: l÷er,, e /î-redu soir

eU:E nîL.eIs vesnDRA %-juuEa SUa LAPdG.

Un bohème est dans son lit, mala-
de.

Les voisins sont allée chercher le
médecin. L'hommo de l'art arrive, lit.
te le pouls du malade et dit grave-
ment:

-Je vais vous maltre des sang-
sues.

-Docteur, murmura le bohòme
d'unu voix faible, si Va vous était
ég l, à la place, de mettre des cent
suus.

Un conscrit écrivait à son frere
une lougue lettre qui se terminait
ainsi:

-Je ne t'en dis pas plus long, car
j'ai si froid aux pieds, que je ne puis
Li.nir ma plume.

Un vagabýund est ramassd par une
ronde de pulico.

On le conduit chez le commissuito,
qui lui po'>e cette question :

-Qut faisiez-vous si tard, étendu
sur le ban d'unie promenade publi-
qî1 e ?

-Mon magistrat, j'attendais la
solution de la question de Bulgarie.

IJn auteur vient de présenter à un
thé d tra de Parie un drame historique
en cinq actes.

Or, cet écrivain a la singulière
hab'ude de saniuner, en lisant ses
pièces, au point de se débarasser peu
à pen de tous ses vâtements.

Quaud il donna lecture de son nou-
vel ouvrage aux secrétaires des deux
sexes du théâtre, avant la fin da pre-
mier acte, il avait déjà quitté son
paletot.

Au deuxième acte, son gilet. Au
troisième, sa erîtvate. A la fia du
Qflltrième acte, tout les assistants se
y aedaient.

-Mon cher, dit madame Marie
Laurent à celui qui avait amené l'au-
tour dramatique, priez donc votre
ami de passer derrière ce paravent,
s'il désire commencer son cinquième
acte.

Depuis lonitemps, Mme X.
cache son age.Tant qu'il ne s'agit <ius
de tromper quelques bonnes amnies,
qui le lui rendent bien,elle n'y voit pas
grand mal, mais il s'est présenté der-
nièrement un cas plus embarrassant.

Elle devait témoigner en justice,
.ous la foi du serment, et eile est dé-
vote I M"- X ..... n'en a pas dormi
de trois nuits; n m.is enfin elle a trou-
vé.

Et lorsque le président lui a de
mandé san dâge, suivant la formule
sacramen-.elle, elle a répondu d'une
voix forte et assurée :

-Trente et un ans.
Et tout bas, de manière à n'être

entendue que de - conscience, elle a
"joutée.

-Depuiz neuf ans.

-. PRI C
tilletu 65 M

Oompaéni
l'Etat d

APITAL 675,000
eulesmt, partie e.

ropeorIIOn.

e de la Loterie de
le la Louisiane

-Le Tintamarre prend prétextè
de la sousoription ouverte par' le
Triboulet à l'eft d'offrir an due
d'Aumale une épéed'honneur, pour
annoncer qu'il ouvre à son tour une
souscription :

La somme à réunir est d'ailleurs
minime, dit-il:

3 pRANcS 75 CENTIMES I II
pur acheter et offrir au général
BOULANGER un litre de la fameuse
encre du célèbre chimisse hongrois:
ZUTALuMnOUR

La seule qui s'emlficen 0crvieillissaut.

Un collectionneur entre clez un
marchand d'antiquités; il examine
nn bibelot. S'adressan.t au marchand:

-Vous me garantisse:, diuande-
t il, l'origine et l'authencité do cet
objet ?

-Comme si je l'avais fait moi-
même !

tiiana.
-Savez'Vous quelle différence il

y a entre la " Lame blanche " et
mes affairesi

-Pas du tout.
--. L bien I mon cher, c'est que lit

" Dame blanche " vous regarde, tau.
dis que ies aifaires ne vous regar-
dent pas.

A la c3rrteeg1neIle
Le plagnant.--Monsieur le prési-

dent,. il a d'aîbjrd commencé à m'np-
peler mufle et me dire que j'avais
un groin.

L'accusé.-C'est pas vrai; je t'ai
dit que t'avais une gueule de cochon.

Le prsidont.-Accusé, adressez.
vous à moi.

Al'Elyae-a Montmartre:
-J'ai envie de me payer Gontran

....... Il est si joli garçon 1...... Par
exemple, il ant d'un bêteI oh 1mais
d'un bête!......

-Ne te le paie pas alors: ce serait
un in" este.

Sur le biulevard
-Tiens ! bonjour. Que devenez-

vous?
-Oh I très occupé.
-Vraiment i
-Je suis eînployé dans la S>ciété

de l'tlai/enmeu/n maernel,
-Ah i! quel est voire emploi ?
-. Je suis dégustateur 1

UNE OFFIE LIBEllA Lh
La - Voltaic B4 "cle Mashlu

Mici. offre ilcvov iý .lbres clin-
tures voliairines et ses a flicaions élee-
triques, pnur un esii th 30 .jours, à lout
hîoinmeaîIlibigede<lébilitiînonevensuîe,1)(,1e
île vitalitû oit de virilité, etc. Des circu.
laires illustrées donnant tous les dltails
sentenvoyés's enel ppeLCl achet2,
po-t pi. lXurivez leurde suit.e.

LA CONSOMPTION GUERIE

Uni 'ieux médecin, ne pratiqeant plus,
a renu d'un missionnaire <lîs Indes-Or-i.
eutiles la rornule <l'un rnède vl-gétal
très simple pour la guérison rapido et
permanente de la Consomption, de la
Bronchite -lu Cittrili, île l'Aéllînie, uit
de toutes les arections dle l gago ct
pos poumtions. Aussi gitériso positive ci
radicale . eut débilité liervtsei cet de
toute autre mala die nerveuse. Le docteur
après en avoir expérimentl l'efficacité
dans des milliers do casan senti qu'il
était de son devoir de le faire connittre
aux malaues. Pouss4 par ce motir et le
désir de soulager les souffrances humai.
nes, Jenverai gratis, h toits ceux flui le
désirent, la rormule, Pn Allemand, Fran.
çais ou Anglais, avec toutes les rensei.
gnements pou- le Ilaire et l'employer.

Envoyer par la poste ; tus timbra et
votre adresse. ?îlAitionner cejournal.
W. A. Novs, l. , l'ower-s hIlock. la-
elesteL, N. Y.

DESSINATEUR

GRAVEUR SuRit EQIS
(Edince de LA PATRIE)

35, rue ST-GABRIEL, 35
[MONTREAL, '

Nous certifons par lespréentes que niu
sureillons lu arr ement faits pur la
tirage mensuelsettrnestr d(le laCom-
pagnie de Loterie de l'Etat de la Lou<sia-
ne, que nous gérons et contrélons person.
nellemen13 tiriges »i t que' o

ut est condtit avec li iteéffranclise
et bonne foi pour tou les rlérssés ; nous
autorions !- <'•>pagnie l Pr servir de ce
erlificat, aml.: a(ac-simile le nos signa-

urest alachés dans ses annonces.

No s, smn'anés, L<tn;.e et E at-
'uierr, pitrrIe so' le pr:x ogn'és «it#:
Ioferiae de l' Eliu de ln .ruisinte qui se-
ront présen8ttéS I oy utisurel.

,. E. 0GLESBY,

J. W. XILBRE TH.

A.BlALDWIN,
rrN z i ?le 5 Vonil Bank

Ineorpnrea en 18ll polir 25 ans par la Législa
ture pour des Îlns d'éducation et de charité. ave
an Capital de $1,000,000, auquni a ôtéa jouté do-

puis un fond de réserve de pius de ,5l0,00o.
Par unvote jiîulaire écrasant, ses privilège

devinrent partie d i l presente Ien.titutioa del'Etat, o e le I deembre A. D.. 1679.
L e loterie ra/t et end, iuz ralr le .ru-

Ile d'neim tut. Nuefait jamie le déducion
et ne retarde jamais.

Lm, grands tiNagensisnaleosm it gliegu
menSuellemont.et les tiraeurtortp 'vardinai-
re 0n/ lieu lremenot us lei lrimestres
au, 1Cle ltOls ten semeot.rea, commlIe aîepurt-
vnt, comnenrilnt en mura 1855.

OCCASION SPLENDIDE DSE GA-
GNEE UNE FORILTUN. DiIXIEMM
GRAND TIRAGE, CLAUSE K DA 5N L'ACA
DEMIE DE MUSQUE, A LA NOUVELLE
ORLiEANS, MARDIS LE 12 OCTOBRE
iI8S6. li7lmnic TIRAGE MENSUEL.

Prix capital - - $75,000
100,000 illets. a cinq plastros laia

que. Fraction ou tinquièaes nit proportion

LISTE DRS PRIX

1 Pix Capidtal do......Sr,ue0 $75,00e(l 4 ' ........ S25,0'0 5co
s .' " .... 30,im0 10,000
2 Prix de............. ,>'0 c,00o
a ".. .... 2 . 2 50,00

1o " ....... 1,0 o,000
20 " ................. u5 10,000

100 ............... 1, 20,000
300 ................. 50 10,îCJo
00.". ................... 1 205,000

1000 " ................. 25 25,00
PRIIX AtPPRIOXIMATIFS

9 Prix d'Approximation do 750 $6,75i0
0 " " 5S0 4,no

5 Il" 250 2,250

1i67 prix s'élevant A..................5ßJ1i0C
Les applientions pour prix aux elalîs doivent

êitre faites snemntî <au bureau du la compîigagi
I la NouvelleoOrleans.

Pour de pluts ampjîles infolrmatiosu , Aerivea lisi
blemenlt2 donnant votre adtrese ain long.

M A DATM DE 1OMTF, -Mandats d'Ex.
pres, on eiannue sur New-Ykor kdans une lettre
ordinaire, Billets d? banque par Express (A non
frais) doivent ôtro "dressées

MI. A. DAUPHIN,
Nêevelle.Or'lCans. La

ou à 39. A. DAUIEP N,
WuVsingtuns D. C

Faites les m 1andais d eposte ayables
il 8r 8ssez les lliroes C ef gs esà
NEW-ORLEANS NATIONAI. BANK.

Nev-Orleaans, La

ONSOXPTIION-- .i'ai un remède posii pulur la manlaîdio lindiquel, ci-dcelslsus; Par-( on lsuage, ie nilhre de cas do la piro
SespOce et tres anîeiens lpeulvent être gueris.

Vrainent, ima foi est si grande dans snu" llimCI-
th, qule jenverrai deux bouteliles gratultenett
avec un traité do valeur suîr la maladie, à tonto

reonne souffrant denctte maladie. Donnea la-
res., du bureau de plote et pour l'e.xruss.
Dr T. A. SLOCU.d, succursale: 2 rue Yonge,

ToroUto.

E ti URRIS LES CONVULSIONSI Lors
que jo dis que je guéris je n'entendas pa

dite simplement que je leu fais dispaîraltre pour
un1, temps et qu'ils reparaissent après. J'ai fait
no tas mlgaladieu, n t<aquc,Oiligure ou

anl, nl tudu d tout Spa vie. Je garantis 8jf
mon renéde guérit les p1lus mauvais cas. Pare
que d'autres n'ont plu réussir, ce n'est par uno
raison pour que vous no soyes pas guéri nudnte-
nait Demandez du suite un trité et ana bouuteil-
le traits de mon remlo lu4lllibie Donnez
lPes. pour poxpres et le burems de Poste.
L'esai ne vous mnute rien et je vais vous guérir.
Adresser au Dr Y. HI. l . I01, SuReeurue, 37,
rue Young, Toronto.

AVIN AUX MERES
S, eotre sommell ost nr-able la nut par se

meurs et les cris d'un enfant qui sou rl de au
leptition. hte-vouis de vous irer use bon-ieille du .1 Sirop ca'mant de Mn. Winslow pour
ladontitlond 6enfant.a SoneScacté ast sas
ogale, 1t votre petit masde sera soulagé im.é-
diatement.

ye confiance. 6 mres, ce remède est lofailitS..1l uérftla dyssenterie lt la diarrhée, rl-
larIse l'esmnmac et-les tutetins. fart dsara e
les colques, adoucit les huaeurs, réduit les in-
ammatious, et donne une énorgíe nouvelle A tout

le systein ean général.
" Le Sirop calmant de Mme Wianlow pour ta

dentition dos enfantaI" est gdable au CUt et
est prsaré d'aprs la prescriptlon d'uaodoa plus
erande. elébutéus m4dicales parmi les fems
dea Etats-Unis.-11 est on vent. ches tous oes
pharmauieui, dans le monde entier. Pi'sla.
a bouteille. =m 'W


